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SAVEZ-VOUS QUE... 


H W. ABRIOUX veut vous faire croire que la résorp- 
tion du chômage est possible à condition, notamment. 
de réduire les charges qui pèsent sur les entrepri- 
ses... 


Pourquoi vient-il de faire voter le contraire en Conseil 


Municipal (Délibération n°15 du 4 mars 1993) en 
augmentant la axe professionnelle à Aulnay, déjà 
l'une des plus fortes du département (1993 
20,61 %) ? 


M. ABRIOUX pénalise les entreprises et aggrave le 
chomäge. 


H M. ABRIOUX augmente les taxes. Les contribua- 
bles paient toujours plus mais M. ABRIOUX a prevu, 
dans le budget communal de 1993, d'augmenter trés 
généreusement ses indemnités et celles de ses aa- 
joints. 

Au RPR, on n'est jamais si bien servi que par soi-même. 


Au Front National, notre candidate à Aulnay et à 
Pavillons-sous-Bois est solidaire des Français les 
plus démunis et s'est engagée, si elle était élue, 
à reverser 3 mois de ses émoluments annuels à 
l'Association caritative “Fraternité Française” en 
faveur des chômeurs français. 


M "M. ABRIOUX prétend qu'il est démocrate. Pour- 
quoi, alors, avoir interdit aux élus du F.N. de participer 
aux travaux des commissions municipales pendant 
qu'il y invitait tous les autres élus, y compris les 
communistes ? Pourquoi ne pas avoir appliqué Ja 
démocratie imposée par les textes de loi ? Nos élus 
représentent pres de 23 % de l'électorat en Seine- 
Saint-Denis. Les électeurs doivent être respectés. 


5 V. ABRIOUX prétend bien gérer la ville... Actuel- 
lement, la Chambre Régionale des Comptes procède 
a une vérification des documents budgétaires de /a 
ville d'Aulnay, des exercices de 1984 à ceux de 
1991. Ce nest pas par hasard. 


UN DÉPUTÉ RPR - UDF DE PLUS, 
CELA NE CHANGERAIT RIEN. 
POUR QUE ÇÀ BOUGE VRAIMENT, 


POUR FAIRE PRESSION, 
DES DÉPUTÉS F.N. SONT INDISPENSABLES 


LE 28 MARS, VOTEZ 


MIREILLE À OSE Î 


Suppiéant : JACQUES QUIRINS 


51 ans, Marié, Père de famille, Ingénieur, 
Conseiller Municipal des PAVILLONS-SOUS-BOIS 


Nous mettons en garde les électeurs contre les “coups bas” de la dernière minute 
ATTENTION : qui sont pratiqués régulièrement par certains adversaires peu scrupuleux : 
7 tracts anonymes, faux-documents, etc. 


FN93 - 23, allée Berthie Albretch - 93320 LES PAVILLONS-SOUS-BOIS - Tél. 
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